
Général de brigade Jean Joseph TRIAIRE 
 

Le Mazel (Notre-Dame de La Rouvière) (GARD) 1764 – 1850 PARIS 
BARON DE L'EMPIRE - GENERAL DE BRIGADE 

 
Joseph TRIAIRE est né au Mazel (commune de Notre-Dame de La 
Rouvière (Gard)) le 19 mars 1764. 
  

Soldat aux Chasseurs de Bretagne (devenus en 1791 le 10ème Chasseurs à 
Cheval), le 28 octobre 1783. Brigadier à l'armée du Nord, 1792-1793, puis 
maréchal des logis chef le 16 mai 1793. Passe à l'armée du Rhin, 1793-
1795, blessé d'un coup de sabre près de Wissembourg, 17 mai 1793. 
  

Il passe adjudant-sous-lieutenant le 2 octobre 1793. Blessé près de 
Germersheim de 2 coups de feu, l'un à l'épaule droite et l'autre au poignet 
gauche le 22 juin 1795.  
  

Ensuite à l'armée d'Italie, 1796-1798. À nouveau blessé, d'un coup de 
sabre, à Borghetto le 30 mai 1796, d'un autre coup de sabre à Castiglione, 

le 5 août, d'un coup de sabre à la main droite au combat de Bellune, le 13 mars 1797, puis d'un coup de 
baïonnette au combat de Tarvis, le 24 mars 1797. Servit à l'armée d'Helvétie, 1799 : encore blessé d'un 
coup de lance à Stockach le 25 mars 1799. 
  

Lieutenant, 15 juin 1799. Repousse les Russes au combat de Naefels et y reçoit un coup de baïonnette, 
le 1er octobre 1799. 
  

Capitaine le 8 avril 1800.  Prends 2 pièces de canon et est blessé de plusieurs coups de sabre, dont un 
sur la tête et est fait prisonnier au combat de Landshut le 9 juin 1800. 
  

Encore en captivité, est néanmoins nommé capitaine aux Chasseurs à Cheval de la Garde des Consuls, 
le 26 octobre 1800. Rentré de captivité en 1801. Reçoit un sabre d'honneur le 20 octobre 1802. Major 
au 3ème Régiment de Chasseurs à Cheval, 22 novembre 1803.  
  

Il devient aide de camp du prince Eugène de Beauharnais le 21 mars 1805, il restera à son service 
jusqu'à la mort de ce dernier, en 1824. Colonel le 20 décembre 1807. Blessé d'un coup de feu au 
combat du pont de Delmo, 2 mai 1809. À nouveau blessé d'un coup de sabre à la bataille du Piave le 8 
mai 1809. Nommé chevalier de la Couronne de Fer. Fait prisonnier 4 bataillons Autrichiens au combat 
de San-Michele, le 25 mai 1809, mais blessé d'un coup de feu près de Raab, le 22 juin 1809. 
  

Baron de l'Empire, le 1er juillet 1809 (lettres patentes du 31 janvier 1810) et commandant de la Légion 
d'honneur, le 27 juillet 1809, il obtient une dotation de 4 000 francs de rente annuelle sur le 
département de Rome, 15 août 1809. Confirmé baron de l'Empire par lettres patentes, 31 janvier 1810. 
  

Général de brigade, 2 mai 1812, il suit le prince Eugène en Russie. Blessé d'un coup de lance à la 
Moskova, 7 septembre 1812.  Employé à la division Pino, à Krasnoé, le 15 novembre 1812. 
  

Après la chute de l'Empire, il suit le prince Eugène dans sa retraite à Munich, en octobre 1814.  Triaire 
est autorisé par le gouvernement français à rester au service du prince Eugène, 4 octobre 1814. 
  

Admis à la retraite, 18 octobre 1815. Chevalier de l'ordre du Mérite de Bavière, 12 septembre 1817, il 
démissionne du service de France pour rester en Bavière, 7 janvier 1818. Commandeur de l'ordre de 
l'Epée de Suède, 22 décembre 1822 ; dignitaire de l'ordre impérial du Cruzeiro du Portugal, 14 
septembre 1829. 
  

Il rentre en France après la révolution de 1830. Rétabli dans la jouissance de sa pension de retraite le 
1er juillet 1832, il meurt à Paris le 11 avril 1850. 
 

Il était marié à Anaïs-Modeste AUCLAIR, sans postérité. 
 
 

 
 


